
N o s  c o m ba t s
  Cela va faire bientôt 10 années que nous œuvrons en France pour la vivification de la personnalité musulmane 
originelle, et par la grâce d'Allah nos résultats sont positifs sans être pourtant entièrement satisfaisants. En effet, un 
musulman ne peut pas se reposer pleinement, tant que la vérité n'aura pas surplomber absolument la fausseté. Nous 
sommes certes encore très loin de nos objectifs mais nous ne baisserons pas les bras tant qu'Allah nous prêtera vie...

  Nous avons donc débuté notre action réformiste avec la création d'une petite association à Béthoncourt en 2002, 
puis par l'association « Tafahoum » en 2003 à Aulnay-sous-bois, qui proposait des cours et œuvrait dans la prédication 
de rue, puis l'association « Tajdid » en 2004 à Montbéliard, qui s'est spécialisée dans la création d'entreprises, puis 
l'association « Hayat » en 2006 à Saint Denis, dans la même logique de développement et de globalisation: éducation, 
prédication, économie, social quand elle s'installera à Stains, en 2008... Et aujourd'hui, nous avons décidé de lancer le 
Collectif pour la Promotion de l'Islah, le CPI que l'on appelle « la Jama'a, » et qui se donne pour objectif de réunir 
toutes les dynamiques musulmanes affiliées à l'islah,  c'est-à-dire à la réforme de la communauté par l'entremise du 
retour aux sources. Beaucoup de dynamiques œuvrant dans le même sens ont  donc décidé de « mutualiser » leur 
action  au sein de la « jama'a » comme « Mouslim help » de Ville-parisis, la « Mdf » (Maison de la fraternité) et le 
« MCD » (mouvement  citoyen pour  la diversité) de Nanterre, le « CIRD » (centre islamique de recherche et  de 
documentation), les anciens membres de « Sirat alizza » Paris, l'association « Hayat » de Stains...

 La finalité du CPI ou de la « jama'a » est donc de créer une synergie à l'image du corps humain avec une autorité qui 
harmonise des structures, indépendantes et complémentaires, spécialisées dans les différents domaines de l'action 
(éducation, communication, politique, économique, sociale), afin de générer la force nécessaire au triomphe de la 
vérité.

  Si j'écris cette petite lettre, c'est pour exposer les grandes lignes de notre cause et de notre réforme, afin que tous 
ceux qui s'y reconnaissent, puissent nous rejoindre, dans le domaine de l'action où ils se sentiront utiles... 

Nous partons du constat que l'identité musulmane est en danger en France, et nous œuvrons pour sa régénération et 
sa préservation.  Ainsi, notre combat repose, avant tout, sur la défense de l'identité musulmane authentique. Notre 
cause se résume, par conséquent, à la lutte pour la revivification de la personnalité musulmane, au moyen de la 
totalisation de son être, c'est-à-dire de l'orientation de toutes les forces qui composent un individu par la volonté 
divine afin de réaliser l'intérêt divin qu'est l'adoration, soit la force financière, intellectuelle, physique et spirituelle. 

Une identité repose, selon nous, sur deux critères:
– la pensée
– l'action (qui à son tour se subdivise en individuelle et collective)

Ainsi, un authentique musulman est celui qui pense juste et qui agit juste, et ce que ce soit de manière individuelle ou 
collective. Or, il n'y a pas d'action collective sans un groupe social, d'où l'importance de la notion d'appartenance à la 
« oumma » (communauté) dans l'élaboration de la définition de l'identité musulmane. 

Notre second constat est que notre « oumma » n'est plus ce qu'elle était jadis à l'époque du califat, en raison de 
l'absence d'un État musulman authentique1 sur la surface de la terre. Les ennemis de l'islam savent l'importance d'un 
État dans le processus de développement et de protection d'une identité, d'où leur lutte acharnée contre l'instauration 
du califat. Le fameux « droit des peuples à disposer d'eux-mêmes » ne s'applique plus quand il renforce une identité 
rivale, révélant de surcroît l'hypocrisie occidentale... Si nous vivons donc dans des états hostiles à notre foi, en toute 
indifférence, cela révèle notre interne contradiction !   

Ainsi,  les musulmans authentiques ne peuvent  qu'être minoritaires, là où ils se trouvent  dans la planète.  C'est 
1 Un État musulman authentique doit vérifier quelques caractéristiques, parmi lesquelles: une population musulmane, une législation reposant sur le 

coran et la sunna, un gouverneur musulman juste, qui défend les frontières de l'État, défend les intérêts des musulmans de part le monde, et aspire en 
final au triomphe de la justice sur la terre...



pourquoi le prophète disait: « Ma communauté ne sera jamais privée, en son sein, d'un groupe combattant pour la vérité 
et ce jusqu'au jour du jugement. »2 Toute la problématique repose donc sur la question suivante: comment préserver la 
plénitude de notre identité au sein d'un état non musulman? 

La réponse est pourtant simple; en calquant la voie prophétique c'est-à-dire en obtenant le pouvoir au sein d'un 
espace géographique par l'unification de la communauté! Mais combien est difficile la réalisation de cette unité 
communautaire au sein d'un système qui condamne le « communautarisme », uniquement quand il dérange! Encore 
une fois, l'hypocrisie occidentale est mise à nue quand elle favorise le lobby sioniste qui gangrène ses propres états...  
 
Ainsi, dans le prolongement du premier, notre second combat consiste à lutter contre toutes les formes de division de 
notre communauté afin de travailler à son élévation,  car la division entraîne la faiblesse et le faible ne peut  pas 
dominer, et sans le pouvoir nous ne pouvons pas garantir la préservation de notre identité. En effet, le dominant 
standardise, établit naturellement la norme grâce à sa domination, si bien que la minorité est toujours absorbée par la 
majorité quand celle-ci n'est pas éduquée ou ne possède pas d'histoire!

Une  seconde  question  se pose  consécutivement  à  notre  précédente  réflexion:  comment  conquérir  ce  pouvoir 
nécessaire à la conservation de notre identité? 

La réponse est encore simple, en calquant la voie prophétique, c'est-à-dire par l'élargissement de la communauté et le 
ralliement du peuple à la juste cause, au moyen de son «   éducation     ». L'investissement du champ politique devient par 
déduction incontournable! Il est intolérable que des villes à majorité musulmane ne soient pas gouvernés par des 
maires musulmans! Mais combien est difficile l'éducation d'une communauté au sein d'un contexte hostile, qui freine 
toute mise en pratique d'un enseignement contraire à ses propres principes!

Une troisième question survient logiquement ici: quelle doit être notre réaction, si l'état se montre hostile envers cette 
communauté émergente et l'attaque législativement?

La réponse est encore simple, tant que l'on calque la voie prophétique, se défendre par la  guerre économique afin 
d'influer sur nos politiques. Il s'agit d'actualiser le concept de « ghazwa » par la ré-appropriation de notre marché 
« hallal ». En effet, il faut enseigner la pensée globale à nos coreligionnaires de telle sorte qu'ils comprennent qu'une 
viande peut être « hallal » à la consommation,  mais « haram » à son achat, si son producteur et vendeur est un 
ennemi de notre religion! Il s'agit de développer une économie communautaire. Mais combien est difficile cette ré-
appropriation quand le souci pour notre ventre et notre porte monnaie passe avant celui de notre religion et de notre 
communauté!   

Dans le prolongement de notre second combat, l'apogée de notre lutte consiste à conquérir le pouvoir, et ce par la 
voie légale, sage et juste bien évidemment...

C'est pourquoi, en résumé notre réforme repose sur les deux principaux chantiers suivants:
– Unifier l'individualité dans toutes ses dimensions
– Et unifier la communauté dans toutes ses actions

Il s'agit de retrouver notre « manière originelle » de penser et d'agir, par un retour aux sources, que ce soit au niveau de 
la terminologie, de la méthode,  du  divertissement,  ou enfin des outils technologiques modernes, et  ce par une 
islamisation de leur utilisation, car effectivement toute manière empruntée ne peut que nous amputer d'une part de 
notre identité. 

Si vous vous reconnaissez à travers ses deux objectifs, loin de toute hypocrisie et de tout sectarisme, alors rejoignez-nous le 19 septembre 
2010 pour une réflexion axée autour de la « jama'a » au sein de nos locaux à Stains après le 'Asr, au 127 Boulevard Maxime Gorki.
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